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DREYFUS L1BKRE. FRANC-MACON 


HAUT GRADÉ 


| 
| Le président de la République 
Hana M. Loubet, vient de 


gracier Dreyfus. LE 31e DEGRÉ 
est donc libre de ses entraves. |; M.  Ribès-Méry 


L'ex-capitaine 


écrit dans 


eux toutes leurs accusations. 

| Ce n'est pas le lapin catholique 
|quia commencé C’est le juit 

| Dreyfus, qui, des 1893, était un 

| grand dignitaire d’une loge dans 

! laquelle on mettait à l'étude tous 

: les moyens de persécution à em- 


FRANC 


L'état chancelant de sa santé 


d'expérimentation dans les Hôpitaux de Paris. 
Flacon: fr. Notice gratis. 


Complètement Remise de Dyspessie, Dépression nerveuse, 


{ 
ajouté au désir de voir la paix! 


| ‘l'Express da Midi”: 
On avait vaguement dit que 


. ployer contre les catholiques. 


L'homme qui avit dit: [lnousest 


Faiblesse wénérale, Perte d'appétit, man que Ter or armee AL = vel à otre cite Goiion. | Dreyfus était franc-macon. parfaitement inditiérent que l'Al- 
de courage, ete | L:s dreyfasards annoncent qu'ils | « Mais persunne, que nous sa- | sace soit allemande ou française. 
ve, | | —— | UNE : : Chions, n’en avait encore fourni | Partout vù nous sommes, nous em- | Aux Meubles 
Par | cé B ROM A ”, | A J H DUBUC | vont continuer l'agitation Li la preuve certaine. portons notre Dieu avec nous” | : 
e | . V. di. . | qu'à la réhabilitation de Dreyfus.| Or, ce matin, un de nos lec-|} Cet homme-là n'avait pas aban- | Varies 
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Mailame P Caatienv, de StRounuaid, nous raconte son histoire de la manière | ho nie | majorité des Français va se désin- | nous apporter cette preuve, sous | trant dans la franc-maçonnerie. | morceau parmi nos derniers achats. 
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eme les di | D OR | vont faire dn bruit pendant quel- | Ce numéro du “ Bulletin 1n- | tion ténébreuse, haineuse contre | 
Ua jour se présenta ch 7 moi un voyageur de la Maison De Morix & Cie, de | Theo. Bertrand | ques semaines, disons quelques | primé à Paris, chez Renaudie, | nos croyances, contre la religion | FURNITURE 
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La conversation tomba de su tb sur moncas, Je lui racoutai au long ma maladie. | HOTEL + DE + VILLE, l'ordre. dans une couverture couleur | des millions de Français. | WINNIPEG, 
Ce voyageur me conseilla de prendre sans retard le € Broua Lui ayant dit que je | SAINT-BRONIFACE, - - MAN | Nos Dore. crème, au dos de laquelle on lit : Dreyfus était un fanatique. 
neme sehtus pas disposee à l'aire usage de ce remède, il ine répéla néanmoins le con- | —————————— — —_—_——— | h SECRETARIAT GENERAL DU SUPRE- Dreyfus était un ennemi acharné TR Ce 
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Andrews, Andrews & Bernier 


AVOCATS. 


sens nn bien extraordinaire. 
ontinuai à faire usage de cette préparation avec courage, a\ant 


| 
| 
il 
| 
| 
Î 
foi maintenant dans letlhicac.te de ce 


| 

| 

| 

| 

| | 

Je croyais rèver tant ce changement étail | 
| 

| 

u 


‘ L'Oiseau - Mouche,” journal 


Fonique. Mes nerfs se calmaient, redevenaut plus 
\, mon sommeil clait plus réparateur. 
Les puerilhes, fe ces idees sombres, de ces anxieteés inexprimables, 


les soins «1u menage, faire ma couture au moulin et autres travaux 


| du séminaire de Chicoutimi, vient 
de faire sa réapparition, après les 
vacances. Bonjour ! 


forts, ma hiseslion se faisait maict Plus de | Bloc de la Banque d'Ottawa, 


No. 63, rue Principale, Winnipeg. 
Tel No. 427. B. de P. No. 1289. 


: Ÿ 4 Y ce Pa : AC : _ 
En reconnaissance du bien que m'a procuré le ‘: Broua," je 1e conseiile fortement } Nous accusons réception avec 
mou lour, à tous ceux et a celles qui souffrent de maladies provenant du sang et des 


| 5 
Dr J, H, Ü. LANBER + remerciements, d'un manuel de 


| Saint-Antoine de Padoue, publié 
| par la Maison de l'Ange Gardien, 


! 

fl 

nerfs Graduë du Collège Victoria, de Mn t- 
Médecin de la Maternité tènue par les Sœurs A T & & - 
de la Miséri-orde, 861, Broadway. Winhipeg. | 85 rue nan Boston, Mass; 
Suit l'Hôpital de Saint- Boniface. | To ut comme le man uel de 

Heures de bureau: SA 9h. a. m., 12à 2h.p. m., | : l : 

et6à8h,p. m. Téléphone 145 | cantiques dont nous parlions la 


réal, et de l'Université de Mantcba ; 


C'est Malheureux.… 


D'etre si 


Résilence: Ku3 Durnoulin, Saint-Boniface ° . : - 
RE semaine dernière, le livre de saint 


.J. A. QGEN ECA [, | antoine fait honneur aux édi- 


Entrepreneur-Architecte. | : 

A construit les hôpitaux de St-Boniface Dit la “ Gazette ” de Montreal: 

et d'Elmonton, l'église de Ste-Anne. le |!“ Ceux qui prèchent le “boycott” 

couvent de St-Jean-Baptiste, une partie du [ 

couvent des SS..te Jesus-Marie, à Winni- 

peg,et construit actuellement le couvent 
de St-Boniface. 


rix des grands, 


petit sun 


Mais si les passants veulent avoir la bonté de 


m'aider en achetant beaucoup d'habillements pour | de l'exposition de Paris ont plu- 
sieurs mois devant eux pour se 


hommes et enfants, mon léger profit et la bonne qua- VRrte 
| calmer et revenir à d’autres sen- 


it Û , De ‘ sh: isesg le “fre 1e ’eviouité . n è = 
lité de leurs marchandises leur fera oublier lexiguite noble avant lacoir a ele 


J. A, Senecal, | ete 
| leurs billets de passage. D'aii- 
| 


Manitoba. 


de ni personne H St-Bonifare, L 


eurs bon nombre de ceux-là n'é- 
taient certainersent pour y aller, 


« C'est vers l'an 1730, ditle Dr Ashe, | , 
dans tous les cas. 


‘€ que fut fabriquee pour la première fois la 
bière Porter, à Loudres,' Ce nom fut . 
donné au nouveau breuvage du nom des A - 1 
Stalwart Porter, les principaux consom- Le ‘ Courrier du Canada 
mateurs d'alors qui se ressentirent beau- | vient de publier un admirable 
coup des proprietés fortitiantes de cette 
bière, 


Pauvre Petit | 


FLEURY ! 


11 mérite d’être encouragé. 


l'article pour déiendre la France 


| contre les outrages qne lui a va- 
net er Biere, po lus le dénouement de l'affaire 
ev mes #sirons & - | > : 

rer voire abention sur cette bière fane | Dreyfus. Cet écrit cingle, du 

de drèche pure (résidu de l'orge) et | Commencement à la fin, les ver- 

de houblou et très réconfortante pour | tueuses nations qui se SCandali- 
à uote | sent des choses de France afin de 

Par ses qualités loniques, elle est | faire oublier ce qui se passe chez 
agréable au pa ais biasé. | 
larise de DARDE ARR | reproduire cet article, avec celui 
Boutrilles de toutes dimensions à | du Trifluvien, intitulé: “ le Juif, 


| | 
partir d'une demi-pinte. | la maçonnerie et la France. | 


564, RUE MAIN, 
Winnipeg 


Brunswick. 


goutte LA, CONSTIPA 


EMBARRAS GASTRIQUE — MIGRAINE 


Vis-à-vis l'Hôtel | 
| elles. Nous avions d'abord voulu! 


| L'espace ne nous le permettant 


EDWARD L DREWRY | pas, nous devons nous contenter 


: d'exprimer à nos copfrère la satis- 


ENEXGIQUE, STIMULANT, 
PERSISTANT., 


RECONSTICUANT, 


Montréal. Four quiconque a 
suivi les progres de la colonisa- 
tion dans ce district, les travaux 
accomplis, les obstacles et les dif- 
ficultés d: toutes sorte vaincues, 
il faut admirer l'homaue qui a pu 
acc..innlir toutes ces choses. Les 
paroisses de Morinville de Saint- 
Pierre, Beaumont, Ste-Emérence, 
St. Albert, St. Emile, Vègreville, 
Notre-Dame de Lourdes, sont au- 
tant de preuves de dévouement 
de la part de M. l'abbé Morin. 
Nous sommes surs que M. Morin, 
ne se désintéressera pas de son 
œuvre. 


LES FINANCES FEDERALEX 


LE CHEMIN DE FER 


Manufacturier et [nportateur. : | Re 
POLE CONGESTIONS, etc. F autre, DES NN ee faction que nous avons goutée à | 
. “ 0 22.5 98 N DNS NPA Al 
+ D\*, PURGATIFS, DÉPURATIFS . Ut {ces lectures. | 
#/ GRAINS \% ANTISEPTIQUES : “ ‘ a nur : , 
*|" deSanté |* EXIGERI:VÉRITABLES » + [ \ | | Nous avons le regret d'appren- 
%\ du docteur # vec l'Étiquette ci-jointe en 4 proche * : RE À k | | | dre que M. l'abbé Morin a été 
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Experts 
es Experts. 
Louent beaucoup le sucre comme 


nourriture ; 1ls disent que ce n'est 
pas le sucre qui gâte les dents el 


NUERITIF, 
APERITIF EXQUIS. 


AUHLL 


I |) A À ) 

| \ | | |. Employé avec succes dans tous les Hôpi- 
l J lanx, Couvents, Colicges, Communautss 
religi-uses pour combattre rapidement l’A- 
uemie, la Fuiblesse, la Päleur, la Débilité, 
l'Insounie, la Dyspepsie el le manque 
d'appéut. Pour les adolescents, les con- 


l'estomac, mais l'acide des fruits qui 
valescents, les vieillards, le Vin St. Michel 


parfois entrent dans la confection des 
boubons. les nègres, dans les pays 
qui produisent le sucre, sucent la 
canne à sucre constamment et ils | est l'aliment rénovateur par excellence. 


ont des dents magnifiques. 


W. J. BOYD 


Contectionne les bonbons avec des 


EN VENTE CHEZ . 
RICHARD & CIE, “ii 


365 Rue Main, Winnipeg. 


SE VOUS PROJETEZ 
DE FAIRE UN . . . 


sueres très purs el avec une garan- 
ue très sûre. 


Voyage dans 


Le Sud de la a 

Californie, . | COUR À BOIS 
L'Est du Canada DE 

Ou n'importe A. LEMAY, 


COLLIN & FILS 


Successeur de H,. I, Chabot) 
No. 254, RUE MAIN, 
WINNIPEG, MAN. 

Groceries, Provisions. 


SURPLUS OU DÉFICIT ? 


L'état de situation financière 
du Canada, révision faite de tous 
les rapports. pour l'exercice finis- 
saut lé 30 juin dernier, est le sui- 


Farine, Son, Gru, vaut au chapitre du fonds conso- 


l d . ti . A Saint-Bonfface, ele lide : 

Quel! e 1rec 10 : Est maintenant pourvue de Lou Ti qu'il L | L Recettes totales... $10,7060.968 
EH; if jour construire une maison. | vient : Re N Se se 260 24: 

sud, St ne Enr de bois de construction À de S Pi LX defiant toute Dépe NSES............... #1, 160,343 


[de Ièrs qualité Ichar de bardeau de Compétition. 
ire de la Colombie Portes, chassis, per- 


sivnnes, etc, de toutes dimensions. Aussi: 
| 


Bois de Chauffage 


Avwent le plus proche | — . Au magasin de Naint-Ou.aiface vous 
| l .. Epinette rouge, Tremble sec, a meilleur |ouverez : 
Du Northern Pacitic | 


marche que n'importe où ailieurs 
u écrivez à |N'oublisz pas que c'estla seule Cour a 
CAOPEME ES [N Bois tenue par un Canaäien-Fran-| 
a Winnipeget St-Boniface. Je solli- | 
| 
| 


Excédent de recettes  $5,036,625 
Mais si nous ajoutons à ces dé- 
penses, les déboursés à compte 
du capital, nous arrivons à $50,- 
| 891,115, soit $9,130,772, affectées 
[aux chemins de fer et aux ca- 
aux, etc.,—soit enfin à un déf- 
it de $4,094,74%. 

L'effet, quelle que 


ou Ouest, 


votre 


Nous achetons tous les produits de la 
x ferme au plus haut prix du marche, 
Adressez-vous à 


Grain. Farine, Son, Grau, 
Epiceries, Provisions, &+. 
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cite donc le Patronage de la Fopula 
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PARIS 
Or, aux pages 8 et 9 de cette 
brochure ‘“ officielle ” nous trou- 
vons ce qui suit parmi les nomi 
nations faites à la date du 26 oc- 
tobre 1893, par le conseil su- 
prême : 


PROMOTIONS A DE HAUTS GRADES 


Sont promus au 32e degré : 
(Suivent les noms de signataires). 
Sont promus au 3le degré, les 
III... GG... Cher. ALFRED 
DREYFUS et Obenmayer, Fré- 
déric-Joseph, de l'Aréopage No. 
3, 9, “ Lutetia.” 

Comme on le voit, il n'y a pas 
d'erreur possible, c'est bien de 


Dreyfus qu'il s’agit. | 


De Dreyfus, élevé à un grade 
suprême de Ja maçonnerie, 
ce qui prouve qu'il appartenait 
depuis longtemps à la ténébreuse 
compagnie, car on n'arrive à ces 
grades supérieurs qu'après avoir 
fait un long stage et donné de 
nombreux gages d’asservissement 
au suprême conseil. 

Il nous a paru curieux de sa- 
voir quels étaient les travaux or- 
dinaires des affiliés. Et nous 
en avons trouvé la nomenclature 
à la page 27 du même opuscule. 

La voici : 

QUESTIONS A ETUDIER 

‘* Le Cléricalisme ” : 

La Morale. —Les Morales Reli- 
gieuses. 

La Politique C'oncordataire. 

La Séparation de l'Eglise et 
de l'Etat, immédiatement, diffé- 
rée. 

L'appliation du droit cmmun 
aux Eglises. 

Des lois restrictives réglant la 
police des cultes. 

Des privilèges actuels du clergé 
catholique 

Des congrégatious : en France. 

Des congrégations : aux colo- 
nies et pays de protectorat. 

Des congrégations : à l'étranger 
et notamment en Orient. 

Des aumoniers. 


De l'enseignement congréga- 
niste. 
La nentralisation confession- 


nelle des Ecoles et la révision 
des livres classiques. 

Du but des œuvres religieuses 
d'assistance, etc., etc. 

Cérémonies et fêtes civiques 
substituées aux cérémonies et 
fêtes religieuses. 

On voit par ce programme que 
si nous sommes, parfois, obli- 
gés de nous occuper des francs- 
maçons et de ce qui se triture 
dans leurs caves, les francs-ma- 
cons ne cessent pas un instant 
de s'occuper des catholiques et 
de rechercher les moyens de les 
priver de toûtes libertés en prépa- 
rant ces projets de loi auxquels 
le peuple reste étranger et qu'on 
lui fait ensuite avaler, quelque 
répugnance qu'il éprouve. 

Et apres ? va-t-on nous dire: 
ce que vous nous racontez là 
peut être intéresssant pour vos 
lecteurs, mais cela prouve-t-il que 
Dreyfus soit coupable ? 

Non, évidemment. 

La culpabilité de Dreyfus est 
étayée sur des pieces autrement 
graves et probantes. 

Mais savez-vous ce que prouve 
le document que nous venons de 
publier. 

Que les amis du juif Dreyfus 
qui crient à l'intolérance catholi- 
| que, qui nous accusent de détester 
| Dreyfus tout simplement parce 
| qu'il est juif et de vouloir recom- 


| 


| mencer les guerres de races et de 


nes en flagrant délit d'un 


| franc-maçonnerie jette, au con- 


Jeanne d'Arc, de la fille ainée de 
l'Eglise. 

De cette France, il avait hor- 
reur. 

Voilà ce que prouve l'afilia- 
tion de Dreyfus à la franc-maçon- 
nerie. 

Si l’on cherchait bien, combien 
entrouverait-on dans les loges qui, 
appartenant à des confessions di- 
verses, professent les mêmes senti- 


2 | . . . 1 
ments. | sinistres qui ont couru à Québec, 


Et puis, 
nous venons de faire prouve en- | 
core autre chose. 

On se demandait pourquoi la 
franc - maçonnerie tout entière | 
avait pris parti pour Dreyfus. | 

Etait-ce donc vraiment l'amour | 
de la justice, la soif de la vérité, 
qui les avait groupés sous l'éten- ! 
dard de la révision ? | 

Allons donc ! 

Ils défendaient un des leurs, 
un de leurs hauts dignitaires, un 
de leurs chefs. 


la découverte que. 


Que celui-à fat un traître à la | dentes du 


France, cela importait peu. 

Il n'avait pus tiahi la maçon- 
nerie, la maçonnerie lui devait 
son appui. et peut-être y avait-il 
compté le jour où il perpétra sa 
trahison. 

Le gouvernement n'était-il pas 
aux ordres des loges ? 

Si le crime était découvert, on 
donnerait au gouvernement l’or- 
dre d'étouffer l'affaire, et le gou- 
vernement obéirait. 

Ah! cela ne prouve rien, dira- 
t-on. 

Eh bien' nous pensons, nous, 
que l’afliliation de Dreyfus à la 


traire, sur cette triste affaire, 
une lumière inattendue qui éclai- 
re bien des attitudes, des allian- 
ces, des complicités, restées abscu- 
res jusqu'à présent. 

JULES RIBÈS-MÉRY. | 


—_—— 


EUX-MÊMES 
La plupart des mébecins conseillent 
l'emploi du BAUME RHUMAL à leurs pa- 
uents 


BIBLIOGKAPHIE. 


Nous avons déjà eu occasion de 
parler, dans notre journal, de la 
‘ Maison de l’Ange Gardien de 
Boston,” qui est, vous le savez, 
la providence des eufants orphe- 
lins catholiques. Eh ! bien nous 
devons revenir à la charge et 
faire connaître davantage cette 
si belle œuvre des Frères de la 
Charité, sous la direction des- 
qudls est ce magnifique établisse- 
ment, et ce,en vous informant 
que nous venons de recevoir le 
beau ‘Manuel de Saint Antoine 
de Padoue” qu'ils viennent de 
publier avec j'aide de leurs 
élèves. Cet ouvrage ferait hon- 
neur à n'importe que! établisse- 
ment, tant sous le rapport des il- 
lustrations, qui ont été faites par 
un artiste distingué, que sous le 
rapport de l'impression et de la 
reliure. Cet ouvrage contient 
d’abord la Vie de Saint Antoine, 
une description des principaux 
sanctuaires en l'honneur de ce 
grand saint, des cautiques, le 
chapelet, la neuvaine, ainsi 
qu'une foule de prieres et les ex- 
ercices se rapportant à sa dévo- 
tion. 

Nous ne pouvons faire autre- 
| ment que de conseiller à nos lec- 
|teurs d'envoyer 20 centins en 
| timbres poste, américains ou ca- 
!nudiens, au  Revérend Frère 
| Jude, Supérieur, qui vous adres- 
| sera aussitot cette jolie publica- 


4e $264,086,358, nette, le 20 juin | religion sont pris, grâce à ce do-|tion, dont il a lieu d'être fier, vu 


| qu'elle a été faite par les jeunes 


meusolge qui retourne cuutre | orphe ius de la Mai:on 


| gros vent et y 
| vaient empêcher de donner plu- 


IBERVILLE 


A Notre Dame, le 19 du cou- 
rant, M Edouard  Brosseau. 
marchand de St-Georges d'Hen- 
ry ville, conduisait à l’antel Melle 
Marie-Anne Arpin, fille de M. O. 
Arpin. 


QUÉBEC 


Heureusement, les rumeurs 


|au sujet M. Alexandre Tasche- 


reau, n'avaient pas de fondement, 
M.Taschereau est revenu à Québec 
avec son compagnon, M. Adams, 
en parfaite santé. Ilest revenu à 
L'Islet dimanche après-midi. Le 
la grosse mer l'a- 


tôt de ses nouvelles. (Ce qui 
avait fait qu'on le craignait noyé. 


CARLETON 


—Une des plus vieilles rési, 
comté de Carleton, 
probablement la plas vieille, 
vient de mourrir, en la personne 
de Mme Bridget Ryan. Elle avait 
autrefois habité Ottawa avec son 
fils, M John Ryan. 
27 petits enfants 


Elle luisse 


RIMOUSKI 


À Trois-listoles, ont eu lien 
les fanérailles de M. Nap. Rioux, 
ancien député de Témiscouata 
à la siégislature de (Québec. M 
Rioux est décédé après une lon 
gue maladie, à l'âge de 62 ans 

L représenta Témiscouata à Qué- 
bec de 1892 à 1896 


MONTREAL 


Un terrible accident a eu lieu, 
à Lachute, petite ville située à 
quelques milles de distance seule- 
ment de Montréal, sur l+ che- 
min du Pacifique allant à Otta- 
Wa. 

M. et Mme Sauvé ainsi qu'un 
jeune enfant traver-èrent en voi- 
ture Ja voie du Pacifique. Mal- 
heureusement 1ls culculèrent mal 
la distance ce qui les séparait du 
convoi du Pacifique venant d'Ot- 
tawa. Il furent frappés et tous 
trois tués instantanément 


TROIS-RIVIÈRET 

Trois-Rivières, apres Nte-Anne 
de la l’érade, a eu la visite des 
voleurs. On a opéré dans la ma- 
nufacture de MM. J. ( Rous- 
seau & Co. 

Le coffre-fort qu'on a fait sau- 
ter, est réduit complètement en 
pièces, ainsi que les vitres de 
l'appartement où était ce coffre- 
fort. HHeureusemet, iln'y avait 
que quelque sous dont les vo- 
leurs se sont emparés et ils sont 
repartis après avoir bu quelques 
bouteilles de ginger ale et de 


biere. Voilà ce qui s'appelle 
s'exposer au danger pour des 
prunes. 


BAGO 
ACTON VALE, 13 s2ptembre. 
— Dimanche dernier, le 17 du 
courant, notre petite ville était 
en fête, on célébrait le 25eme 
anniversaire de prétris: du 
zélé pasteur, le Rév. M. Al-xis 
Bouvier. 1] y a eu preseatation 
d'adresse, musique et banquet. 
Le Rév. M. Alexis Bouvier est 
né le 24 juillet 150. Il a été 
ordonné prètre le 18 septembre. 
1874. 
>> nn 
AUSSITOT PRIS 


Le BAUME RHUMAL calme immédiate- 
ment les accès de toux et les dissipe, 


PAZ | 


fr, 


É LILLSITTLCIS 


L? 


Ze Alanitoba. 


Mercredi, 27 Soptemore 1899 


LE REV. P. 


On  ceebrait dimanche #1 


(] 

| 

LACOMBE | 
| 

| 

Albert. le | 

} 


lundi derniers, a Naint- 


jubilé sacerdotal du rev P La-! 
combe | 

Nous sommes l'écho de tons] 
les coeurs en assurant au véné | 
rabi prètre que tous se sont | 
unis de pensée à cenx qui, plus | 
heureux que d'antres, ont pu de| 


vive voix lui exprimer leur 
iniration de sa longue vie de mis- 
sionnaire, de d'vonement 
anx nobles causes, de ses servi- 
variés rendns à 


Soi 


ces nombreux et 
l'Eglise et a son pays. 

N'eut ete l'énorme distance à 
franchir, les sommites sociales 
seraient accoureés de tontes Îles 
parties de la confédération pour 
lui présenter leurs hommages em- 
pressés Lebon père Lacombe 
a, du moins, eu la consolation de 
voir aupres de lui en cette occa- 
sion, Monseigneur de Saint-Boni- 
face, Monseigneur (trandin, Mgr 
Legal, et plusieurs de ses contre: 
res et anciens compagnons de 
travaux 

Nous ne doutons pas que les 
fêtes n'aient eu tout l'éclat 
venable. Nous attendons 
anxiété les journaux de l'ouest 
qui ne manqueront pas de nous 
en faire le récit. Nous en ferons 
part à nos lecteurs. En 
sommes heureux de 
lui envoyer d'ici un chalenreux 
ue ad multos annos. ” 


LEP TES DE CET ARGENT 


con- 
avec 


atten- 


dant nous 


Aa loin comine auprès, 1l y en 
a qui trouvent admirable qu'un 
certain nombre de no: 
coiyent des octrois du 
nfment. Ilsen tirent la 
juence que le 
Greenway a dû 


écoles re- 
gouver- 

consé- 
gouvernement 
nous faire de 
grandes concessions. 

Nous attirons l'attention de ces 
braves gens sur la nature de Ja for- 


mule que nos maitres et maitres- 


ses d'école sont tenus d'assermen- | 


ter pour assurer à leurs écoles les 
faveurs du gouvernement: 

“Qu'il n'y a eu aucun ensei- 
gnement religieux #t qu'il ne 
s'est fait aucun exercice religieux 
dans la dite école durant ce se- 
mestre scolaire pendant les jours 
de classe, durant les heures d'éco- 
le, apres l'ouverture de la classe 
jusqu'à trois heureset demie de 
l'après-midi. ” 

Aucune reçoit sa 
part des argents votés par la Îe- 
gislature pour les fins scolaires 
à moins linstituteur ou 
l'institutrice en charge de l'école 
n'ait assermenté l'odieuse fornu- 
le ci-dessus. 


école ne 


que 


Voilà à quel prix un certain 
nombre de nos écoles reç nvent 


l'octroi du gouvernement. 
+. D -e 


QUESTION ET RE PONSE 

“L'Echo de Manitoba” est nn 
petit Journal qui, dans ses con- 
versations, aime beaucoup à par- 
ler de vessies. 

Il s'amusait aussi 
bruler des pétards 

Son Jeu est maintenant 
le jeu de ‘bubbles" cher à tous 
les entants. 


autrefois à 
lavori 
Depuis quelques semaines, en 


wuise de boulet, il lance 
bulles, dont personne ne 


des 
s'emeut 
pour la simple raison que, souf- 
flées trop faiblement à travers un 
chalumeau court, elles 
n'ont d'effet que sur le nez du 
soutfleur, où elles vont toujours 
crever infailliblement. 


trop 


En voici un exemple. Nons 
citons ce cher Echo’ textuelle 
ment 

M. H.J. Macdonald a décla- 


ré qu'il refuserait le droit de vote 

a quiconque ne pourrait lire et 

écrire l'anglais" Nous pouvons 

assurement compter que ce n'est 

celui-là qui 

langue française ! 
“Qu'en pense M. 


pas favorisera la 
Bernier /° 

Chose extraordinaire, M.J 
nier vitencore 

Laissons la parole à M. IH J, 
Macdonald: il va lui-même vous 
donner le démenti. 

Parlant à Dauphin, le 20 du 
présent mois, le chef de l’opposi- 
tion s’exprimut d'une manière 
claire et précise. I] disait : 


Ber- 


“Le ‘Free Press'”,un graudinom- 


[je ne sis pas assez stupide 


| bie 


bre 

vince et plusieurs organes du 
iberalisme dans la province de 
Québec, disent que mon Inten- 


tion «st de défranchiser au Mani- 
toba tout Canadien-français ne 
sachant pas l'anglais Mais je 
n'ai pas besoin de vous dire que | 
pour 
faire une cho<e sembla- 
Le Canada est peuplé prin- 
par deux races: la 


vouloir 


cipalemient 


lrace française et la race anglaise. 


Les Français tiennent le pouvoir 
dans la province de Québec, et 
les Anglais dans 1 s autres pro- 
vinces. Voilà les deux nations 
que les événements ont rappro- 
chées depuis des années, et ce se- 
rait le comble de l'abstfrdité pour 
moi de proposer l'adopt'on de 
inesures dont l'effet serait de ra- 
vir leur droit de vote à une classe 
de citoyens qui sont aussi cana- 
diens que nous Île sommes nous- 
memes.” 


| 
| 


C'est franc et vatégorique. Ni 
“L'Echo de Manitoba” et 
semblables ne 
ils sont cent fois dignes de pren- 
que (ireen- 


ses 
comprenne pas, 
dre le mème train 
way. 

Nous ne les croyons cependant 
ils comprennent tres 
ils savent ou ils vont. 
trompeurs par Sys- 
Mentez, 
toujours 


pas si sots: 
bien, 
[ls se font 
par habitude 
restera 
C'est ce que les 


teme et 
mentez, 1l 
quelque chose 
écrivains de ‘L'} 
et darne 


en 


espérent, 
un 


Echo” 
sen donnent-1ls 
peu ‘' 

Le peuple cependant voit à 
travers leur jeu. Le peuple voit 
leur conspiration contre les aspi- 
rations chrétiennes et nationales 
des pionniers de ce pays. Les 
colportages de “L'Echo,” ses fu- 
reursou ses fansses insinuations 
n'auront d'autre effet que d'éveil- 
ler l'attention sur son servilisme 
a l'égard du gouvernement spo- 
liateur à la téte duquel se trouve 
M. Greenway. 

Les électenrs dans leur fiere et 
calme indépendance, leur 
amour da droit et de ja liberté, 
ne se laisseront pas entrainer à 
la remorque des qui ou- 
blient leur devoir et leur dignité 
au point nous prôner 
un homme 
Let un gouvernement oppresseurs 


dans 


gens 


de la re- 

connaissance envers 

| de notre race et de nos croyances. 
—— #5" + D + D — 


LES ELECTIONS 


Nous lisons dans Île ‘‘ Journal 
de Waterloo,” dont nous aimons 
à rechercher avec soin l'opinion : 

‘* On se prépare à des élections 
génerales pour l'automne dans la 


province du Manitoba Comme 
on le sait, le chef du gouverne- 


ment actuel est Greenway, le 
traître (Crreenway qui, après 
jAvVOIr promis à nos compa- 


{triotes et coreligionnaires, pour 
avoir leur appui, de respecter leurs 
droits, s'est fait nn plaisir, une 
fois au pouvoir, de fouler ces 
mèmes droits aux pieds. Il a 
pour adversaire Hugh John Mac- 
donald, fils de feu sir John, qui 
est le chef de l'opposition conser- 

vatrice. Nos compatriotes ap- 
puient ce dernier dans la lutte 
qui se prépare, et nous croyons 
qu'ils ont raison. Comme le dit 
tres bien notre confrère le Max: 
TOBA, ce n'est pas précisément 
| pour IL J. Macdonald que les ca 
tholiques travaillent: c'est contre 
Greenway, l'auteur de la persé- 
cution qu'ils souffrent depuis 
déjà tant d'années. On rappelle, 
à ce propos, que le chef de l'op- 
position manitobaine aurait dé- 
claré qu'il oterait le droit de vote 
à quiconque ne pourrait lire et 
écrire l'anglais. Mais M. Mac- 
donald a nié lui-même avoir ja- 
mais fait pareille déclaration, dit 
le MANITOBA. Il faut donc #s- 
pérer que Grreenway sera défait 
aux prochaines élections.” 


Nous aimons à le répéter avec 
notre confrère ; nous faisons 
pas la latte pour M. Macdonald. 
Nous pas notre 
cause avec la sienne ou avec celle 
Mais, comme 
le dit la ‘ Défense, comme il nous 
faut étrefen deça on delà de la 


ètre 


ne 
n'identitions 


de -ses partisans. 


porte, c'est-à-dire, pour ou 
Greenway, le choix ne 
nous parait justifier aucune hési- 
tation. Le renversement dn pou- 
voir dont la politique a été prin- 
cipalement de dépouiller les ca- 


contre 


tholiques de leurs droits consti- 
tutionnels, serait l'une for- 
mes du triomphe de la justice sur 
la persécution. 


des 


a 


M. T. Schmitz, de Morden. 
vient d'acheter 45,000 briques de 
M. Modeste Lawontagne, de no- 
tre ville. 10.000 de ces briques | 
seront expédiées cet automne et 


la balance, au printemps. | 


let que nous nous en nourrissons 


LE MANITOBA. 


UN NOUVEAU 


PORC RENES [à hoiminc ‘eiminent.” 


+}: | un 
fix lie, Cet 


| Chacun son gout, apres tout; il v 


a des < 


semaine der- rehns qui 


nière s'affuble du bonnet de doc- 


Ten, L ‘ | - 
L FA ho de la anent los chos >S 


fai-andées. 


teur. Ilentreprend de nous ex- Mangez bien. l'ami. pendant 
pliquer l'Encyclique Atfari [que vous en avez la possibilité; | 
vos, et nous invite à nous Y | | les omelettes achevent de vous 
| conformer. |tomber tout cuites dans la bou- 


Nous déclinons la juridiction | 
ces matières. Il 


che. 


du contrere en | D'i 1e 1 a que Ique S mois, plu- 


y a d'autres autorités que la SM sieurs milliers de bottes vont fai- | 
devoir ! 


| r:* voler en e at le Joyeux pau- 


ne pour nous ramener au | 
Î 
De | 


si nous V manquions. |latiler libéral de Winnipeg. 
—Quand il reut se substituer {par la volonté populaire, la vieille 
a ces autorités, il se rend tout poule ira épuiser s<son rocher 
simplement ridicule | pari les hotes de la basse-cour 
Nous pourrions Jui rendre | 4, Crystal City. Elle y pourra 
bien amère son excursion à {Ta- | ,ondre à son aise, le restant de 


vers des champs qui lui sont in-|&sé jours: son 
terdits. Nons pourrions lui rap- | 


peler des souvenirs cruels. Nous | 


Tes, 


iusignitiance Ja 
fera vite oublier de ses adversai- 
et ses poussins, petits coqs et 

renieront à 
l'instant où elle ne pourra plus 


leur graisser la goulotte 


nous bornerons à celui-c1. 

Au lendemain de la publica- 
tion de l'Encyclique. L “Echo” | 
informait sa clientele l'on 
devait lire grave document 
‘entre les lignes.” De [à à le 
lire et à le comprendre de travers 


poulettes légères, la 


que 


catholi- 


peut se 


{ Quant à l'intrépide 
du Manitoba,” il 


ce que 


mettre sur le nid aussi souvent 


qu'ilen sentira le besoin. Neule- 


il n'‘v a pas loin. Nous ne h:a- : : 
- pa . ment sil vent nous en croire, 
sardons rien en disant que Île |. . 
j . ticle de l f il cessera, lai aussi, de pondre 
dernier article de l'organe fran- | | 
se de M. G : | publiquement : de cette façon il 
caise de M. Greenway en est Ja …. . 
| - ‘ [sera ridicule tout bas et pour lui 
reuve. 
P ; tout seul. 
JJ prétend trouver dans 
+ . n - . > ——— —— — 
l'Encyclique l'obligation pour | | 
: | L'HON. M. TAILLON 


ies catholique de supporter M. 
Greenway' 
C'est audacieux. 


fmportantes Déclarations 


Mais de l'au- 


dace, s'il en fant. PAP CROSS Parlant la semaine dernière; 
faut; car, le téméraire qui dé- | ‘honorable M. Taillon a pronon- 
passe les bornes se voit bientot 


L vé les importantes paroles sui- 
l'objet des colères de ceux qu'il a 


voulu tromper ou des risées de 

tout observateur judicieuux. 
Otez votre bonnet, garcon']Il 

taillé pour vous, el 


nos 
les peser. 


vantes. Nous engageons 
lecteurs à les lire et à 
Elles sont pleines de bon sens, 
d'énergie et d'honneur. Elles 
nous concernent puisque c'est à 
notre occasion qu'elles ont été 
| prononcées : 

| ‘Je suis ici pour déclarer à sir 
Charles Tupper et à sir Macken- 


na pas ete 
vous aurez beau tenter de l'ajus- 
ter, on verra toujours ce qu'il y 
dessous. 


D +- D -e — 


LES PONTES DE M, GREEN-) . L : 
WV AV: |zie Bowell, x nos amis des pro- 
| vinces-SŒurs, qui nous sont res- 
. | |tés fidèles dans la revendication 
Sous le titre chantant de | des droits garantis par la consti- 
“Coq on poule,” le * Temps” du |tutior, que les conservateurs de 


la province de Québec compren- 
nent les devoirs que leur impose 
la loyauté de leurs alliés.’ 

Pour justifier ces déclarations, 
je n'ai qu'à faire appel à votre 
bon sens et à votre honnèteté; 
je n'ai qu'à vous rappeler cer- 
| taines règles de conduite que l'on 
{devrait suivre partout, parce 
qu'elles sont indiquées par l'hon- 
ineur et la plus commune pru- 
| denc e;, ne les réservons pas ex- 
 clusivement pour les atfaires ci- 


19 publie une correspondance si- | 
gnée par : un catholique du Ma- 
nitoba.”" Le ‘Temps ” 
cela un article de son ‘“ éminent | 


appelle 


collaborateur ! ” |: 

êt savez-vous ce quil écrit. 
Que | 
pour | 


cet éminent collaborateur / 
nous devrions tous voter 
M Greenway. Vous demandez | 
pourquoi ? Tout simplement par- 
ceque la sagesse des nations dit 


qu'il “faut être fou pour vouloir. viles, mais faisons-en l'applica- 
couper le cou à la poale pendant tion aux choses de la politique. 
| 
eo 
qu'elle pond" | | “(Jaand on promet, on doit te- 
Blotti derriere cette pittoresque ! nir sa promesse: Chose promise 
comparaison, legros-bcdu'Temps" est du; celui qui promet, sa- 


‘chant qu'ilne pourra pas tenir 
sa promesse ou avec l'intention 
de ne la pas tenir; celui pour qui 
promettre et tenir sont deux, est 


accuse le MANITOBA d’avoir 
“ pour bat unique de faire croire 
que la poule n’a pas pondu. ” 


Pardon" Puisque le poétique {3 trompeur: il n'est pas hon- 
monsieur vent représenter (rreon- nête; il ne mérite plus la con- 
way sous la forme d'une FPiy- fiance; et si les personnes qui 
mouth Rock. nous  adimettous | Ont été victimes de sa malhon- 

:néteté lai confient encore leurs 


sans marchander que la grosse | : . 
‘ ue | q g ‘affaires, elles font 
poule libérale n'a pas perdu son | 


temps à flâner au 


acte de mau- 
| vaise admivistration et elles mé- 
É!le | riteraient d'être interdites. 


soleil 


avait bien d' autres choses s à faire! ‘Pareillement, c’est manquer 
Jugez du bel emploi de son | de sagesse que de se fie TT a un 

é- | homme qui promet inconsidéré- 
temps et admirez la fécondité; 


| Inent, 


sans savoir s 
de cette pondeuse: |nir sa promesse.” 


de | 
comme cute 
conservateur à Huron-Sud, DANS LE MONDE RELIGIEUX 
1*75, et de 
ge immédiatement apres. 

Deuxieme ponte: 
aux catholiques à Naint-François- 
Xavier, en 1%*x, pour faïre bat- 
tre M. Burke:—promesses violées 
peu de temps après. 

Troisième ponte : visite respec- 
tueuse à Mgr Taché pour lai as- 
surer que les droits de la minorité [5 


s’il pourra te- 


Première élection 


M. Greenway, 


ponte : _—__—-—— 


en 


changement pluma- 


La sn pér rieure du nouveau cou- 
vent de Sainte-Agathc est la Rév. 


promesses | Sur Marie-Théodore. 


Le R. P. Brochu, O MI. mis- 
sionnaire du district de l'Atha- 
basca-Mackenzie, est à Winni- 
peg, en route vers l'est. Non 
voyage pour venir le1a duré sept 
semaines. 


seraient sauvegardé;:—dioits spo- La Rev. Sœur Dionne, snpéri- 
- . . N : » + à le ‘harits 
liés presqu au lendemain de cette | eurt de :Ss RIX. DS. de la C harits . 
Visit est partie pour un voyage d'un 

S eo, Te 
mois à Edinonton et Naint-Al- 


Quatrième ponte: les lois sec- 
lérates de 1890. 


Cinquieine ponte : 


bert. 


Le R. P. Magnan, de Qu 'Ap- 
pelle, était à Saint-Boniface jeudi 
et vendredi derniers; aussi M. 
l'abbé Campeau 


insolent dé- 
menti aux paroles de Mgr Tache. | 
Sixième ponte : règlement bà- 


tard de 1X 96. 


Septième ponte: déclarations On annonce l'arrivée dans le 
du 13 février dernier, ou Green- | diocèse de M. l'abbé Jutras. de 
way réaflirme la stabilité de Ja! Nivolet: ilest le frere de M. le 


curé Jutras, de Letellier. 


Re R. P. Enck, O. M. IT, 


se fixer dans le diocèse. 


loi scolaire de 1890. 


Une belle omelette 
pas? Eh bien, le gros monsieur 


n'est-ce vient 


Il de- 


la tronve exquise, lui! Ecoutez | Meurera à l'église Sainte-Marie 
coli: de Winnipeg 
_ Nous savons bien nous, M. le chanoine Beaudrv. de 
les principaux intéressés, que la | Kijnt. Hyacinthe, P.Q, est en 
» € : et | | 
os à pondn: et pour une | promenade au Manitoba. Ily 
à s ps 2 | 
ONDE TAPON,, CSL, Que DOS: quelques jours la fait ane 


nous sommesnourris de ses oeufs | Saint Jean: 


chute de voiture, à 
| Baptiste. 
|sures 


Il n'a toujours par le palais, 


encore. internes. Nous espérons 


que ce sera peu d' chose. 


| comptez que 


Il s'est infligé des bles- 


Rare de la Pesse 


Après avoir dei un ar- 
ticle du ‘“Pionnier,” le “Courrier 
de Saint-Hvacinthe” ajoute : 

‘Mon excellent confrère sher- 


: brookoiïis a mille fois raison, nos 


frères du Manitoba ne peuvent. 


| sans manquer au respect qu ils 
se doivent à eux-mêmes, 


s’abste- 
nir de voter contre Greenwar et 


ses partisans. 


Voici un échantillon de la 
prose du “Temps,' d'Ottawa 
C'est en réponse à un article de 
la ‘ Patrie” sur Dreyfus. Le lec- 
teur verra quel est le respect de 
cette feuille pour l'Eglise: | 

“Ceux qui arrachent la con-| 
dampation d'un juif à l'aide de | 
faux papiers passés en secret à 
des juges ignorants et envouütés 
n'appartiennent pas à la France 
chevaleresque; ils eussent plus 
brillé sous Louis XV. Ceux qui 
refusent justice à un juif et qui 
pour arriver à le condamner ad- 
ditionnent des quarts et des 
huitièmes de preuve avec des 
bruits populaires et des contes 
idiots, de façon à ce que le total 
tienne lieu d'une pièce authen- 
tique ou de deux témoins ocu- 
laires, ceux-là n'ont pas le droit 
de se réclamer de la Révolution: 
ils étaient mieux faits pour pré- 
sider un Saint-Offive quelconque 

“Que la ‘Patrie reste, si elle 
l'aime, avec la soldatesque et les 
partis d'Eglise contre les libertés 
humaines, le ‘Temps’ se glorifie 
d'être entré dans les rangs des 
peuples civilisés pour exalter 
l'éternelle Justice qui ne fait ac- 
ception de personne.'’—11 sep- 
tembre 1399. 

‘‘Présider un Saint-Office quel- 
conque” ; “partis d’Eglise” oppo- 
sés aux libertés humaines!” Ces 
expressions méprisantes sous la 
plume d'un écrivain indiquent 
le fond de sa pensée. Les catho- 
liques peuvent juger du role 
qu'entend jouer la feuille qui les 
publie, dans leur lutte pour la 


sauvegarde de ce qu'ils aiment. 


* 


(De ‘ La Défense ”) 

“Sans doute, si (ireenway, l’au- 
teur de la loi s: l'infime 
persécuteur des catholiques ma- 
nitobains, est culbaté du pouvoir, 
c'est vraisemblablement Macdo- 
aald qui s“1a appelé à prendre 
les rênes du gouvernement. 

“Qu’est-e que cela prouve ? 

“ Est-ce que cela prouve que 
les catholiques manitobaius n'ont 
pas raison de vouloir se défaire 
de leur acharné tyran ? 

‘ Est-ce que cela prouve qu'ils 
n'ont pas pour objet principal de 
leurs revendications, pour fin es- 
sentielle et même unique, la cause 
de leurs droits violés ? 

‘Si Green way est battu, 
donald triomphera. Oui, 
doute ; mais si Macdonald 
battu, Greenway restera 

‘Il faut absolument qu'une 
porte soit ouverte ou fermée. 

‘“ Ni la porte reste fermée, c'est- 
à-dire si Grreenway se maintient 
au pouvoir, ilest sur et certain 
que les catholiques n'obtiendront 
jamais justice de lui. 

“ Si la porte s'ouvre, c'est-à-dire 
si Macdonald devient premier 
ministre du Manitoba, une foule 
de ‘ possibilités ” s’ouvriront de- 
vant les catholiques. 

“ Voilà leur espoir. 

“ Voilà ce qui les fait combat- 
tre pour le renversement du ré- 
gime Green way. 

‘“ Renverser un régime qui as- 
sure nécessairement la continua- 
tion des injustices dont soutfrent 
nos frères manitobains, voilà la 
bonne cause. 


élérate, 


Mac- 
sans 
est 


Sous la direction de M. L G. 
Belley, ex-représentant, à Otta- 
Wa, parait, depuis quelque se- 
maines déjà, une nouvelle publi- 
cation hebdomadaire, à Chicou- 
timi. ‘“ Le Journal,” tel est son 
nom. 

“Le Journal,” dès son premier 
numéro, s'est montré d'une gran- 
de vigueur. 

Pour preuve, ces lignes éner- 
giques. Elles concernent un 
cultivateur canadien, qui, ruiné, 
dans une hasardeuse entreprise, 
s'est inutilement efforcé d'obte- 
nir du gouveanement fédéral l-s 
moyens d'aller s'établir au Nord- 
Ouest. 

Le‘ Journal” dit : 

‘Il n'y a pas d'argent dans le 
trésor fédéral pour aider aux n6- 
tres ! C'est la politique du gou- 
vernement actuel. 

Canadiens-français, ètes-vous 
forcés, par le malheur, de tour- 
ner les regards vers notre Nord- 
Ouest, pour vous établir dans 
ses plaines fertiles que traverse 
un chemin de fer que vous avez 
construit de vos deniers ? Ne 
sur vous-mêmes 


pour vous y rendre, que cela 
coûte $200, $300 et même 
plus ! 

Mais vous, Donkhobors, qui 


fuyez votre pay:, parce que vous 


Magasin Nouveau 


Messieurs ALLAIRE & DLEAU, si bien connus des 
Caradiens-français de Saint-Boniface et des paroisses 
environnantes, invitent leurs amis et le 


public en gé- 
néral, à venir visiter leur nouvel 


établissement de 


Ferronneries, Ferblanteries. 


Poeles, Granit, Peintures, Huiles, 
Papier à Bâtisse, Broche Barbelée, 
Outillage de Ferme, Ete., Ete.. Ete. 


Le tout à des Prix défiant toute Compétition 


Allaire & Bleau 


St-Bonifuce. 


Porte 


Avenue Tache, 


28-6-99 voisine de M. T. PELLETIER 


LIBRAIRIES KERDACK 


M, L. Kerosek, 


COIN 


B. Keroaek. 


Saint - Boniface. 


Ces deux établissements comprennent un grand assortiment de 
de c'asse, de lilierature française et anglaise, papeterie 
reaux, cadres, images, articles de piété el ile fantaisie, 
fleurs artificielles, bronzes d'eglises, ‘te. etc 
l'importation directe, 

Nous vendrons en gros au clergé et aux marchande : 
de prières el scapulaires 

Remise spéciale aux commissuires et instituteurs, 

Les ordres par la malle seront promptement executés 


DES RUES MAIN ET WATER, 
En face de l'Hôtel Manitoba, 


Winnipeg. 


DUMOULIN, 


livres 
. fuurnitures de bu- 
lapmsserirs, encres, 
,à trés bas prix, à cause de 


chapelets, livres 


rm 


| pour che cite pu RR. PP, 


Croisiers, M‘dailles et Petits Cha 
| pelets de St, 


êtes trop läches pour le dé ue 
paysans du Caucase, venez 
dans l'Ouest canadien. 


Antoine, Timbres-poste obli. 


Vous y êtes invités spéciale-|""s Écrivez à Agence de l'Ecole Apos- 
Ever J | totique de Bsthléem, No. 153 rue Shaw, 


Montreal, P, Q 1 40 


Nous irons vous chercher jus-| 
que dans vos montagnes ; nous 
vous ferons traverser l'Europe, 
nous vous installerons dans nos 
me:ll-urs paquebots, vous et 
votre crapuleuse descendance et 
après que vous aurez franchi les 
mers nous vous débarquerons sur 
le sol de notre vieux Québec, à 
moins qu'avant l'on ne vous met 
tre en Quarantaine à la Grosse | 
Isle pour vous nottoyer ce que! 
vous av iez oublié de faire, avant 
de partir ! | NUS. 

Ensuite... “all aboard ‘for Ecrivez 
the West ‘’ où vous vous sont ré-| 
servées les plus fertiles terres du: 
monde. 

Rendus là, vous aurez coûté! Pou l° 
aux Canadiens comme aux autres 
citoyens de ce pays, deux cents 
et même trois cents piastres par 
tête. Notre 

Heureux hommes du Caucase !| 
Heureux Doukhobors ' | 

N'est-ce pas qu’elle est admira- 
ble la politique siftonienne !! 

On savait déjà que le petit Nif-| 
ton n'aimait pas les Canadiens : | 
mais qui se serait douté qu'il 
leur préférerait un jour le cras- 
seux PARREONNES 2 


CIE DE LA BAIE D'HUDSON 


Incorporee en 16870, 


| 


Nouveau 


Catalogue 


DANS LE MONDE POLITIQUE | 


De 


Le gouvernement Laurier nom- | | 
mera sous peu un juge adjoint | 
au juge Dugas, à Dawson City.| 
Le nouveau juge aura un salaire. | Nouveautes, 
de $ 4000. On parle de M. D. C.| 
Fraser, député dans Ontario, 
comme devant occuper cette pro- 
sition. 


| L] L] 

Provisions, 
** x 

Sir Henri Joly de Lotbiniere, 

ministre fédéral, est en voyage 
dans l'ouest; de même aussi 
l'Hon. David Mills, ministre de 
la justice. 


Chaussures, 


#* x 
M. Tarte, mimistre des travaux 
Publics vient d'arriver d'Europ:, 
sa sauté s'est grandement aimélio- | 
rée. 


Ferronneries, 


PERSONNEL 


M. Louis Bouhe, l'ex-maître 
de chapelle à l'église Sainte-MA- 


E tC., Etc. 


. Fr. . - + 
rie de Winnipeg, vient de partir | 
pour aller demeurer à Chicago. | 
Notre ami M. Laurencelle, de | 
La Broquerie, était ici la semaine MAGASINS 


dernière, l'hôte de M.I. Leclair.| 

Les capacités de M. Laurencelle | . 
comme instituteur ayant été re- De là Cie de F Baie d'Hudson, 
connues, il reprendra encore 
cette année à LaBroquerie ses 
fonctions ordinaires. 


Mile Berthe Dnbuc, fille de 
l'Hon. Juge Dubuc, est partie! 
samedi pour Saint-Louis de Lan- 
gevin, à 25 milles de Prince Al- 
bert, cù elle s'est généreusement PHARMACIE. DEFOY, 
offerte à enseigner gratuitement SAINT-BONIFACE. 
l'anglais aux dames religieuses | —_——— - 
françaises de ja Providence M. 


180-184, RUE MAIN 


DeFoy désir former le public de 
de Saint-Brieuc. Sur l'invitation | celle : juil Vient d'ouvrir une l’harme- 
de Son Honneur le Lieutenant. 9 lt re iasr on frouvrra 1 
Gouverneur et Madame Forget, imporiauens « UN da GrUues ds 
Mlle Dabuc s'est arrêtée à Régi- |tonette. Lpius grand soin est apporté 
na et a passé un jour à la rési-|""* !"°"TPUons 

| dence gubernatoriale. | OUVERTE DE & HEURES A. M, 
— | JUSQU'A 104 H. FM 
Les élèves du collège font HEURES DU DIMANCHE— 
en ce moment leur retraite an-| YA IA A. M. apres la Messe 
.nuelle. Le R. P. Couture, S J.! Aie PM, où PM 


en est le prédi:ateur. T leph ne 624 


AU CAN\DA 


(Da ‘Courrier du Canada) 


Mer Falcomo, nommé délcguc 
apostolique au Canada, a eu, le 2 
septembre onaudien e de congé 
da Souverain Poatite. | 


L'Univers a recu a ce fujet 
Ja lettre sui inte de son orres- 
pondant remain 

L'ar: he Veque d'Accrenza et 


Matera, \Moi | alconto, de l'ordre 


nomme 


des Frères Mineurs, ré. 
cemment déléguée apostolique au 
Canada et sur le point de partir 


pour cette destination, a été reçu 
aujourd hui en audience de congé 
par le Suint-Pore C'était 
spectacle touchant de voir, au 


sortir de l'audience, l'humble et 


un 


vaillant Franciscain tout récon- 
forté par les paroles of la béné- 
diction du Viaire de Jésns-| 


Christ pour l'a 
la mission lointaine qu'il a reçue. 
Au reste. si, comine aux premiers 
temps apostoliques c'est toujours 
Pierre, vivant dans 
seur, qui choisit et délegue ses 
representants ceux-e1 sont tou- 


so succes- 


jours animes aussi de Ja sainte! 


ardeur qui leur fait affronter les 
épreuves et les difficultés de leur 
mandat 

Rien, certes, n'apparait moins 
aisé, pour un pasteur d'âmes, 
que de quitter l'administration 
d'un diocese où 1l est aimé et vé- 
néré, pour aller au loin régler 
des questions compliquées, réta- 
blir le calme et la concorde dans 
les esprits, tout en sauvegardant 
les droits de l'Eglise, comme 
l'exige la situation au Canada 
notamment sur le terrain 
Jaire, sur | accord entre les deux 
pouvoirs, sur le respect à l'auto- 
rité épiscopale, sur le rôle assigné 
à Faction catholique et à la 
presse dans le soutien de cette 
autorité. 

Mais Mgr Falconio y apporte 
une sagesse et une expérience à 
la hauteur de son zèle. Ce n'est 


SCO- 


pas la premiere fois, en effet 
qu'il traverse l'océan Nes supé- 
rieurs l'envoyerent aux Etats- 


Unis au sortir de ses études, à la 
fin de 1K65, et ce fut là qu'il fut 
ordonné prètre par Mgr Timon., 
évéque de Butflalo. Ils'v rendit 
de nouveau en 167, comme se- 
crétaire de Ja province francis- 
caine d'Amérique de l'Immaculee- 
Conception et y déploya dans les 
résidences successives d'Allé- 
gany. de Newfoundland et de 
Harbour Grace, le plus actif et le 


plus intelligent dévouement 
Aux œuvres du ministere des! 
àmes, il lui fut donné, à son re- 


tour en Italie, de joindre celle de 
l'administration dans les hautes 
charges de son ordre et dans la 
direction successive de l'évéché 


de Laccdonia (auquel il fut pré-| 


conisé le 11 juillet 1892) et des 
siège archiépiscopanx unis d'A- 


cerenza et Matera (oùuil fut trans-| 


féré trois ans après). 
l'affabilité de 
soin à se mettre en contact 
sidu avec ses opailles Jui ont 
valu de leur part les sympathies 
les plus reconnaiseantes, de imé- 
me que sa grade fermeté de ca- 
racteré a su huposer le respect à 
ceux-là méme qui, en ftalie, com- 
battent trop souvent l'autorité, 
ecclésiastique, au Jlivu de lap- 
puver. 
nentes, unis à sa 
des deux langues usuelles au 
Canada, font présager plein suc- 
succes à la nouvelle mission que 


as- 


=. 


© Paletot Croisé “Sac” 


æ 


L'un des favoris pour la 

Npécialement convenæbl 
minces. [] donne un air de 

Les costuines croisés ‘N 
suit et aux prix suivants : 


#10—Uue 


variété de 


italienne, cousus entierement avec la meilleure soie. Ajus- 


tement égal à nos meilleurs 


#17 Qualité d'étottes, 


d'œuvre valant au moins de 


#15 


Choix de tweeds 


. 4 PRéatric 
jinportées ou domestiques, doublure en pique Bé atrice, 


nuances assorties aux étoff 

inanches 

parfait 
M1S_ Tiwecds 6 ossals 


hilée. vigogne. bannockburn, 


Coutures en sole, doublure € 
nuance. doublure des manc 


#20 —]]s ne vont pas mieux que la qualité de #10, 


mais sont faits avec les éto 
plus grand choix 
main-d'euvre comprennent 


L'argent est rendu si 01 


Livraison le jour méme de la commande. 


Semi-ready Wardrobe 


Montreal 
Toronto 
Ottawa 


342 Main 


omplissement de | 


L'aménité, | 
ses manieres, son | 


Bref, ses qualités émi-! 
connaissance! 


coutures en soie, art du tailleur, ajustement 


de modèles et de patrons; le fini et la 


Winnipeg: 


le discernement de Léon XIIT {il était 


L | marié depuis quelques 
vient de lui confier. 


sebiiines senlement. Ain-i ton- 


Sassocient au deuil eruel di 
Mgr Falcon o, délégur à. osto Mde Boivin. 
lique au Canada, s'est l | EN EEE 
> € i A *#tembaque - ne . nan . 
le 21, à Liverpool, à bar du LNOCES D'ARGENT SACERDO: 
‘‘Bavarian en route pour Qué- | TALEX 


| bec, où il est attendu à la lin d: 
cette semaine. 

Après avoir séjourné en cette 
ville pendant quelques jours, le 
délégué se rendra à Montréal et 
ensuite à Ottawa. 


l 


On ra, pelle aux Messieurs du 
clergé que mardi prochain, le 3 
octobre, M. le Curé Jolys pré- 
chera en français à l'Eglise de 
l’'Immaculée Conception, Winuni- 
peg, à l'occasion des noces d'ar- 
gent sacerdotales de M. le Curé 
Cherrier, chez qui un gouter sera 
sert] à ses confreres du clergé, à 
cinq henres et demie. Le sermon 
sera suivi du salut dn Naint-Na- 
crement et puis de l'adresse et 
de l'offrande d'un riche cadeau 
de la part du clergé diocésain. 

Mercredi, +4 octobre, à 10 heu- 
res et demie du matiu grand-- 
messe avec sermon par Mgr Lan- 
gevin, dans la même église. 

Le mème jour, à 7.30 du soir, 
réunion des paroissiens et amis 
dans l'église pour féliciter M. le 
curé Cherrier sur ses vingt-cinq 
années de prêtrise, pour lui pré- 
senter une adresse et lui offriren 
don les trois belles clohes ré- 
cemment fondues en Belgique. 
Il y aura des discours, entr'autres 
une allocution du R. R. Drum- 
mond. 


LE À: 


Chronique de la Province 


(De nos correspondants particuliers) 
LORETTE 

|. — Notre vénérable'curé, M. l'ab- 
bé Dufresne, qui avait dû se ren- 
| dre à l'Hôpital de Naint-Boniface 
| Pour y subir un traitement, nous 
est revenu heureusement  réta- 
[bi Ila chanté la grand-messe 
dimanche dernier. 

— Un bien pénible accident est 
jarrivé la semaine dernière dans 
|notre paroisse. Le fils de M. 
VaukRasse était à râteler quand 
le pauvre enfant tomba dans les 
broches du râteau, d'où il ne put 
retirer. ÂAttiré par ses cris, le 
père courat au devant des che- 
vaux eflarouchés pour les arré- 
|ter, mais ceux-ci continuant leur 
course, M. Vankasse fut frappé 
par la perche (tongue) du râteau 
lui infliseant une blessure des 
plus graves. 


se 


-—-+ © °- 


CHEZ NOUS ET AUTOUR DE 


NOUS 


LA BROQUERIE 


à —On vient de réparer le pont 
| —La fromagerie réussit très | Louise. 
en, tout le momde en est satis- DE : \ 
x —Exposition agricole à Dau- 
Le . : 


. phin, la semaine dernière. 
—M. Honoré Simon est sous 


les soins des médecins à l'Hôpi- 
tal de Naint-Boniface 

— Nous espérons avoir ici une 
gare avant longtemps. M. Mac- 
kenzie doit venir décider de l'af- 
faire dans une quinzaine. 


—Le commerce de grain bat 
son plein dans la province. 

—On a obtenu bonne quantité 
d'or à la Saskatchewan cet été. 


—On croit à un changement 
d'horaire pour l'hiver sur le C. 
P. R. 

—Le bois de chauffage se vend 
be $15 à $17 la corde à Dawson 
City. 

—Ouverture de l'exposition 
aujourd'hui à Calgary, par le 
lieutenant-gouverneur Forget. 

—John Ratherford, de Stratch- 
clair, Man. s’est tiré une balle 
dans la tête samedi ; il y a très 
peu d'espoir de le sauver. 


SAINT-PIERRE-JOLY3 

—Un bien triste accident est 
arrivé ici il y a quelques jours. 
Le jeune enfant de M. Ovide Pré- 
fontaine, âgé de 8 ans, 8 mois et 
12 jours, a été tué accidentelle- 
ment par un de ses petits amis, 
|âgé de 11 ans. Ce dernier étant 
allé chercher pour son père un 
{fusil chez le voisin et ignorant 
{qu'il était chargé, visa le jeune 
lPréfontaine en pressant la dé- 
|tente ; le coup partit, et le jeuue 
Préfontaine frappé un peu au-|ment arrivé à Winnipeg, vient 
dessus da cœur tomba en disant : | d'être nommé'organiste de l’église 

Ah, que tu me fais mal! Il fat |de Ste-Marie. Nos félicitations. 
ramassé par le Dr Gervais, quine 
put que constater la mort L’en- 
|fant était stadieux, doux et 


—M Joseph Piché nouvelle- 


—Le nombre des élèves au col- 
lège est de 86; au couvent des 


héri d [| RR. SS. de Jésus-Marie, de 1690: 
, » » :] .] œ - « . » = F 
[chéri de ses parents et mMal- |; Académie Provencher, de 145. 
|tresses : il allait au couvent : 

des sœurs de Jésus- Marie : il —Le nouvel hopital des D). de 


avait remporté plusieurs premiers Miséricorde, au pont Maryland, 
prix. La famille éplorée a :es|a Winnipeg, sera bientôt ouvert. 
sympathies de tout le public en { C'est un bel édifice à quatre éta- 
ce lamentable accident. ges. 


— Les dames organisatrices du 
prochain bazar rencontrent par- 
tout la meilleur accueil. Au 
prône, dimanche dernier, M. le 
grand-vivaire a annoncé que le 
bazar se ferait à Winnipeg. 


SAINT FRS-XAVIER 
—Un mot à la hâte pour vous 
annoncer la mort tragique de M. 
Wilfrid Boivin. Dimanche soir, 
|après les offices religieux à l'é- 
| glise, sa femme et lui traversaient 
:l'Assiniboine, sur le “ ferry.” Ils 
étaient assis dans ja voiture | ! 1 
quand leurs chevaux s’effraye- |et La Broquerie. Cette station 
rent et se jeterent à l’eau. M. et | portera le nom de Steinback._ Il 
| Mde Brivin furent entrainés dans | y aura là avant longtems des élé- 
le conrant. M. Sib'au qui était | Vateurs 
sur le rivage se lança à leurs se- —Les maisons de jeux à Skag- 
cours. I} parviut à sanver Mde way et Dawson City viennent 
joivin, mais il était trop tard | d'étres fermées. Vu les désordres 
pour le mari. Ce déplorable AC- | causés par ces dangereuses mai- 
cident a jeté la consternation|sons la police devieut, dit-on, 
ii. Le défunt était tres estimé, d'une très grande sévérité. 


| 
0 


—Le Noutheastern fait cons- 
truire nne station entre Nte-Anne 


— Nous regrettons d'apprendre 
que M. de la Borderie est sérieu- 
sement malade à l'Hôpital de 
Winnipeg. M de la Borderie 
était parti de Nuint-Malo pour se 


rendre à l'Hoital de Nait-Boni- 
» © face ; toutes les chambres pri- 


vées étant eccupées, il a du tra- 


saison de 1899-1900. verser. 
e pour les hommes grands et _On ignore prut-étre dit le 
+ Regina West,” que le comte 
Esterhazy, si en vue dans l'affaire 
Dreyfnsest un ancien résident des 
Territoires. L: comte a demeuré 
dans le district de Whitewood 
et est connu par un grand nom- 
bre de personnes du Nord-Ouest. 
— Telegram.” 


robustesse. 
emi-ready ” sont faits comme 


tweeds canadiens, doublure 


costumes de $20. 
de doublures et de main- 
ux piastres de plus. 
canadiens ou écossais, serges 


—De toutes parts la nouvelle 
nous arrive que le rendement de 
la récolte sera supérieur à tout 
ce qu'on à jamais vu dans le 
passé, et dire que l'on veut 
empêcher à nos compa- 
triotes des Etats-Unis et de Qué- 
bec de venir ici, prendre leur 
part de ce beau pays, de cette 
terre promise ! 

—(L'Ouest Canadien) 

—M. le Chanoine Vaillant, qui 
accompagnait Mgr Bru:hési dans 
son voyage, a dit à un représen- 
tant de ‘: l'Ouest Canadien,” com- 
bien 1l a été étonné et surpris de 


8, belles donblures pour les 


ou canadiens, serges, laine 
etc, importés et domestiques. 
n piqué Béatrice assortie à la 
hes en Bridge-of Allen. 


fes de la meilleure qualité: 


les dernières nouveautés, voir tant de cçinadiens et 
1 le désire. de catholiques. ‘Le: quelques 
champs que j'ai vas, dépas- 


sent toute imagination. Quel 
beau pays. quelle richesse du sol. 
J'ai été heureux de voir tant de 
Canadiens-français réussir si bien. 
On se croirait dans la Province 
de Quéhec. Bravo mes amis, 
continuez et tächez de maintenir 


Street Eugene Richard 


Maaaget. 


LE MANITOBA 


le courant d'uminigration 


qui 
nous vient de toutes parts 

— Vente de terres our arr 
es de taxes à Kileo: in, Le 
vembre. 


ra- 
{no 


—On signale les méfaits de 
nombreux petits voleurs à Win- 


niper. 


.— Huit prisonniers da péniten- 
cir de Ntony Mountain seront 
envoyés à Kingston. 

—Le nouveau gérant 
Banque du Commerce à 
peg est M. John 


ronto. 


de la 
Winni- 
Aird, de To- 


—Dawson City communiquera 
probablement avec Skagway par 
le télégraphe, le 20 du mois pro- 
chain. 


— Des voleurs se sont introduits 
dans six magasins de Boissevain, 
dans la nuit du samedi au di- 
manche. Ils ont fait petite ré- 
colte: $20. 


— L'ouverture de ja chasse aux 
poules de prairie devrait avoir 
lieu le 1er octobre, mais comme 
le 1er octobre tombe un diman- 
che, la chasse n'est permise qu’à 
partir du jour suivant. 


— On a la manie depuis quel- 
que temps de tirer, de l'extrémité 
de la rue Bannatyne, à Winnipeg, 
sur des objets placés au blanc 
sur ce côté-ci de la rivière Rouge. 
Il en est résulté un accident, la 
semaine dernière: anssi le‘chef de 
police de la ville a-t-il pris des 
mesures avec le chef de police de 
Winnipeg pour qu'on aille ail- 
leurs s'exercer au maniement des 
des armes à feu. 


ee 


MENUS PROPOS 


Quelqu'un sontenait, devant 
un auditoire excinsivement com- 
posé de dames, qu'il n'avait ja- 
mais rencontré de femme laide. 

—Ah' quant. à moi, monsieur, 
dit une des assistantes an nez 
camard et très aplati, je vous 
défie de ne pas me trouver laide ! 

— Vous, madame. répondit le 

uidam, vous êtes un ange tombé 

au ciel: seulement, vous êtes 
tombée sur le nez . 


ESSAYEZ LES 
‘ PILULES CARDINALES" 
Du Dr Ed. MORIN 


« Elles sont incomparables pour les femmes 
püles : les j'anes lilles sans énergie et tou- 


tes les personnes ayant besoin d'un Toni- 
Se vendent partout, 


que su:e#rieur, 


Les exécuteurs testamentaires de fou 
Georges Fleury D'Eschambaulit don ent 
par les présentes avis qu'ils na seront pas 
responsables pour objets achetés, argent 
emprunté 01 aucunes dettes contractées, de 
n'importe quelle facon, par aucun des heri- 
tiers de ses biens 

PIERRE D'ESCHAMBAULT, 
Exécuteur Testamentaire. 


THE ST. JEAN BAPTISTE GRIST NILE & ELEVATOR CU'Y 
LITE. 


Avis esl par les présentes donné aux 
actionnaires de la Cie The SL Jean Bap- 
tiete Grist Mill & Elevator Coy [1 qu'une 
assemblée genérale de la dite compagnie 
aura lieu vendredi le 29e jour dun mois de 
septembre, 1899, au Bureau du Secr-taire- 
Trésorier, à Saint-Jean-Baptiste, à trois 
heures P. M., pour recevoir les comptes des 
directeurs et élire un nouveau Bureau de 
direction pour l'annee suivante. 

JOSEPH BARIL, 
Sec -Trés, 
28 août, 1899. 


FE" Jean & F'ils 


Notre Assortiment de 


VAISSELLE 
ET LE GIRANIT 
EST AU COMPLET, 


Notre établis:ement contient nn assort.- 
meut considerable d'Epiceries, P,ovisions. 
Maélasses (Barbades) Porto Rico et Sucre 
d'Erable de preinière qualite. 

Aussi :— Farine, Gru, Son, etc 

Une command vient aussi d'étre reçue 
directement de France. Nous payons 
plus haut prix du marché pour les produits 
de la ferme 

Une viutt Pet sul 


le 


BILOT J£EAN, 
des Rues Dumoulin 
et St-Joseph 


Coin 


Note coll est plus beau 


M£SILLEURE + FABRIQUE 
+ 

= + 529 + o 
A LP” = 
z Prix Moderes, % 3 
= + + " 
5 e° JOBN THOMSON & CO. ©, x 
7 + | + 7 
= + / TEL, 351. LP 
PR Entrepreneurs de Pompes [21 
+ Funebres . 
= © + = 
4 + Ouvert jour et nuit. [21 e 
= La Là 

: * Rue Principale. + x 
pa Le + > 
c= ©  WINN\IPEU + Z 
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ai Ser vice de le@ [al 
Z LE g pal * “ 
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+ FUNEBRE 


CHAR 


LES PETITES ANNONCES 


Teiles que 


MAISON A LOUER, 
EMPLOI DEMANDÉ, 


SITUATION VACANTE, 
TROUVÉ, 
PERDU, 


Fabriquez vos mitaines, etc. 


et la qualité. 
en procurer une au plus tôt. 


GUILBAULT & COTE, 


)ROUETS 


Le nombre de ces machines est maintenant limité. 


Le seul depot au Manitoba 
ie cet instrument indispen- 
sable aux familles de culti- 
rateurs ee. ee 


vous-mêmes, Vous v gagnerez énormément sur le prix 
Il serait prudent de vous 
Hitez-vous.  Adressez-vous à 


mst-onifnce, 


Mumn, 


Agents pour le Nanitoban et les I, NN. ©. 


On trouvera aussi au même endroit un assortiment conplet de 
Ferronneries, Peintures, Harnais, Etc. 


CLOUTIER & CIE 


Magasin a St-Boniface, Avenue Provencher 
Magasin a Winnipeg, 322 Rue Main 


GRANDE 


VENTE PAR ENCAN 


Chapeaux pour hommes, bon marche 


66 


[474 [ar [ar 


dames, 


Valises, Hardes-Faites, etc. etc. 


St vous voulez acheter «a bon marche. allez chez 


Cloutier & Cie. 


Nous donnons 
cette belle montre à 
la personne qui ven- 
dra une douzeine de 
boutons à ressorts 
pour faux-cols 
cents l'unité, 
voyez - nous votre 
adresse, nous vous 
enverrons franco les 
boutons, ainsi que 


notre liste de pri- 
mes. Pas d'argent 
requis Vendez les 


boutons parmi vos 
amis, envoyez l'ar- 
gent et nous vous 
enverrous la montre 
franco, Nous don- 
bons aussi des vio- 
lons, accordéons, 
anneaux d'or, etc. 
garantis. tout cela 
pour quelques hceu- 
res d'ouvrage. 


Mentionnez ce journal 
rez 


The NATIONAL WATCH & JEWELRY CO 
TORONTO. 


quand vous écri- 


Pieds 


JAmais 


Auparavant, on 


a vu pareille __ y 


VENTE 


—DE— 


Chaussures | 


Imaginez-vous que nous ven- 


PRENEZ ce qu’il 
vous recom- 
mande et vous 
serez guérit..4% 
.. Si vous souffrez 
d'Anémie, de Faiblesse, 
de Débilité ou de toute 
autre maladie causée 
par l'appauvrissement 
du sang, consultez votre 
médecin et il vous re- 
commandera le 


—_—— — 


"VIN ST MICHEL, 


Car il connait les propriétés tonifiantes, ferrugineuses et 
stimulantes de ce produit, Il sait que ce vin contient tous 
les éléments essentiels à la constitution de notre sang qui 
est la source même de la vie. C'est le tonique le plus 
efficace de l'estomac, du cœur et du systèthe nerveux 


Li LE à À à: 


Le Piano Morris. 


DER Re dre TE 


er. 


dons des chaussures avec bou- 


» 


tons, pour dames, valant $3, 


$1, $5, $0 et #7. pour 


$1.45. 


Grandeurs: 2},3, ou 34 points 


Aussi un grand nom- 
bre de chaussures dif- 
férentes de mêmes 
numéros et vendues à 


MOITIE : PRIX. 


oul iersSiégers ou pour bicycles, 
312 paires — de toutes gran- 


deurs—vendus en bloc. 


Chaussures de $1.75 pour - 75e. 
Chaussures de5$2.00 pour #100 
Chaussures de $2.50 pour #1.25 

Nous en avons une quantité 


PROPRIÉTÉ 4 VENDRE | énorme. 


A VENDRE, 


Seront insér «es dans Le Manirora à raison 


de 25 cents pour 6 lign:s, 


1, FIRELNTEN. 


252 MAIN STREET, 


WiNNIPEG 


Hô::L Go: venNiMENT, OTrawa, 27 Juicixr 1896 


E. A. 


La Comtesse 1 Aber.ieen présente ses compliments aix manulactur 
1: leur assurer que le Piano Morris lui a donn- entière satisfaction. 


VENDU PAR sh RE 


TÜ RNER & CIE, Cain des rues Portage ei Garry 


WINNIPEG. 


L'ALCOOLISME GUERI 
INSTITUT 
“EVANS GOLD CURE” 
593, Rue Adelaide, Winnipeg. 


Cure garantie et per 1ente bp 
soins ni de désirs d'a 


ers el se priail 


STYLE 16) 
Telephone 


1050 


Eee a 6h nt Lt DRE: 2 MERE 2 


HUGHES, 


| 
| 
Autrefors de la Maison | 


Hughes & Fils, 


Entrepreneurs de Pompes | 


18 de Le 


un atimulanut, où mor- 


On parle françuie, 


Funebres. le : | 
EST MAINTENANT CHEZ Dr J. w. G00D 
Clark Bros & Hughes, DENDEE BLOCK  —  WiNXIPEG- 
507, RIT£E MAIN, |SPE:IALITE- Yeux, Oreilles 
PTS Tel. 1239. | Nez et Gorge. 
RSR RES WAGHORNS GUIDE ar ALES hrs 56 


h 


\ITOBA. 


LE MAN 


L'UNION FRANCO - 


CANA- cours efficace à l'œuvre com- Mintie souffrait de maux de tèt: 

DIENNE mencée et que le conseil offre de et d'un engourdissement des 

plus sesgæemercicments les plus muscles. Il dut bientôt cesse 

(Du ‘ Pionnier ‘) sinceres à la presse dent tout travail, et c'est alors qu'il 

franco en général, notamment eut recours aux Pilules Roses du 

A L'occasion de la réunion du * La Patrie, ‘“ La Presse," Le Dr Williams. 11 en acheta une 
Conseil  genéral de l'Union lionnier "de Montréal, pour la demi-douzaine de boites, et Île 


Franco-C ‘anadienne, des officiers pubiicité qu'ils accordent patrio- bon etfet 


ne se fit pas attendre. 


de cette florissante association tiquement aux travaux et sucres Avant de les avoir finies, il était 


avaient conv.é, le mercredi. soir, 
30 août, les membres du conseil 


et plusieurs invités à une déli- quelques remarques pertinentes était à 


cieuse promenade en trumways 


de l'Union-Franco-Canadienne. 
M. le Dr Deblois fait ensuite 


pour le bien de l'association et il 


| presque aussi bien portant qu'a- 

vant la maladie. Le mal de dos 
peine perceptible, les 
maux de tête avaient cessé et les 


Le départ s'est eflectué a 7.50 termine par une cordiale invi-| forces étaient revenues. [l'en prit 


hrs. 


sociation, 73 rue Nt. Jacques. 


en face des bureaux de l'As- tation au bureau de direction de enc. 


l'Uniôn Franco-Canadienne et à 


qui complé- 
M. Mintie a 


re deux boites, 
tére si la guérison. 


Trois chars avaient été retenus la garde Napoléon de visiter la repris son travail, il est en excel- 


éte 
pris 


avait 
ont 


Dans le premier, qui 
illuminé à profusion, 


place les membres de la fanfare sv mpathie s des amis sincères et, Al illiams. 


du Mile End. Le deuxième était 
occupé par les militaires de la 
Garde Napoléon et enfin, dans la 
troisieme voiture, nous voyions 
les officiers géneraux de PU. F.: 
C., et quelques invités, notam- 
ment MM J A. Chicoyne, M. 
ll; J. Magnan, directeur de 
ANR nt nt Primaire, de Qué-| 
bec: M. le CH. deBois, des! 
Trois-Rivières, les représentants! 
des différents journaux de Mont-| 


réal et un grand nombre de da- 
mes. | 
Le cortege a défilé à travers! 


nos principales rues, visitant les | 
quartiers St-Jean-Raptiste, Nte-| 
Cunégonde, St-Henri, ainsi que 
le centre de la cité, soulevant 
partout les plus sympathiques 
attentions. 

Cette promenade agréable s'il 
en fut, ne prit fiu qu'un peu- 
après 11 heures. | 

Le lendemain matin à % heures. | 


Itrifluvienne. 


|ment résolument résolu que l’'U- 


| 
| pour son chant officiel | hymne 
le conseil général de l'Union patriotique de Cartier : 


où il 


les | 


Rivieres 
toute 


Trois- 
avec Je 


ville des 
seront recus 


pourront faire un travail de re- 
crutement favorable également 
à l'association et à la population! 


MM. Robillard et Paquette 
ayant ajouté quelque paroles 
d'approbation de cette sugges- 
sion, il est unaniment résolu que 
la première excursion annuelle de 
l'Union Franco-Canadienne et de| 
a Garde Napoléon, se fasse aux 


Trois-Rivière, vu que nous comp-|fections des reins 


tons là de digues amis, parmi les- 
quels Na Grandeur Mer. Cloutier, 
M. P. V. Ayotte, du ‘Trifluvien.” 
M. le Dr. N. DeBlois, notre 
dévoué vice président général, et 
autres. 

Sur proposition de MM. De- 


nault, DeBlois et Beaulieu, ap- 
'puyé par MM. Beaudoin, Char- 
trand et Bellemare, unanime- 


nion Franco-Canadienne adopte 


#1 0C ana- 


lente santé, et il attribue ce 16- 
sultat aux Pilules Roses du Di 
S'il lui arrive de sen- 
tir quelque malaise, il prend à 
l'occasion quelques doses de ce 
remède. 


| Les reins (rognons), pour rem- 


plir régulièrement leurs fonc- 
tions, ont besoin d'un sang riche 
et rouge, et il faut que les nerfs 
soient forts: c'est 
parce que les Pilules Roses du 
Dr Williams produise nt ce ré- 
sultat qu'elles guérissent les af- 
ainsi que les 
autres maladies prov enant d'un 
sang appauvri ou d'un système 
nerveux ébraulé. 

En vente chez tons les mar- 
50c la boite ou $250 pour six 
boîtes, en s'adressant à la Compa- 


ceptez pas d'imitations. 


À Fropos d'Agriculture 


CS Farmine 


fait 


remarquer 


qu’ les prix actuels ne pourralent | 


préc isément | 


chands, ou envoi par la poste, à. 


gnie des Remèdes Williams, 
| Brockville, Ont. Ni vous atta-| 
chez du prix à votre santé, n'ac- 


plus 
consommateur 


être élevés, vu que 


AU TRANSVAAL 


le 


anglais acheterait 
probablement ailleurs plutot que 
de suivre encore un 
ascentionnel du marché. 


mounvement 


Les armements continuent de 


part et d'autre 


mt © Cm 


au Transvaal 


Les plans du grand hotel que 


le C. PF. 


KR. se propose de cons- 


truire à Winnipeg, seront connus 


d'ici à quelques jours. 


CCMMERCE 


Marches de Saint-Boniface et de Winnyeg | 


er BANQUE IMPERIALE 


DU CANADA. 


BUREAU PRINCIPAL, TORONTO. 


CAPITAL PAYÉ + - - $2.000.000.0v | 
FONDS DE RESERVE + $1300.000.00 | 


| 
| 
[] 
[me 
see > Mal CNANUISES 
H.S. Howland, Prés. T.R. Merritt, V.-Pr. 
William Ran:say, Robert Juffray, (Ste. | 
Catherines. | 
T. Sutherland | 
R. Wilkie gérant général. 


Stayner, Elias Rogers, D | 


| ToRoNTO | Yonge 4 Queen Bts. 
Ycenge & B.oor Sts. 
Québrc Montréal. 
DÉPARTEMENTS n'EParGxes— Les dépots 
de $100 et p'us sont reçus et portent inté- 
rèt, SL. 
Achat de débentures des Municivalités. 


Agents en Angielerre: La Banque de 
Lloyd (limitée), rue Lombard, où l’on peut 
déposer de l'argent pour transfert par lettre 
de change ou cäblegramme, à aucune des 
cuccursales ci-lessus. 


Agents dans le Klondyke : 


$5.50, $6.00, $6.50, 87.00, $7.50, 


$2.00, #2. 


HABILLEMENT 


PARDESSUS 78600 


GRAND ETALAGE 


——DE— 


de Printemps< 


——CHEZ—— 


AREAU 


Enseigne des Ciseaux d'Or. 


Considerable 


L'Angleterre envoie incessam-|SrvccrrsaLes pans Le NORD-(JUEST ET LA 
ment du renfort, et Joubert, com-! CoLomBiE. | 
mandant au chef des Boers. orga- Winnipeg, Man. S. Hoare, Grran | 
ni-e Ja défense du territoire. Brandon, Man_….....N. G. Leslie : 
L'Et Lie TO Portage-la- Prairie, …….….W. Bell s. 
at re d'Orange prêtera | Caigery, Alta... M. Morris. 
ON appul aux Boers : les forces | Prince-Albert, Sask... Davidson R. | 
anglaises s'app s Edmenton, Alta ..…… G.R F. Kirk- | 
nglaises s'ap} uiront sur la colo-| in | 324 Rue Main - 
nie britannique de Natal. En ho Fe | . 
attendant les négociations mar- Vancouver, C. B..….. A. Jukes, | A timent 
-: ©  PTU . x : | , 

chant tant bie > L tevelstoke, C. B. Hearn À. ji. B. | CL SOI LIN 
| du fo {Nelson B. C. Lay 4. M. 

ee | L | 

se | JCCURSALES DANS {JNTAHIO | 

L 6 NE PUISSAN \C E he. : : | ES | 

Contre oriooe | Essex. Niagara Fali:, Sauit S. Marie. À { 
; pre ste | Fergus. Port Coibornt. St. Thomas. 
Le ‘* Viu Morin Créso-phates est celte | Galt. Rat Portage. Well:rd. 

puiscance qui détruit et fait disparaitre | Ingersoll. St. Catharines Woc:!:1ock Ex .. : nn 1 1 > 
usqu'au moindre détail ce mal, dont les Danion Listowell : L a + ez ces TI 
conséquences ma'heureus2s sa nl incalcu- Cor. Wellington St. & Lead 
lables, SE VEND PARTOUT À Que . . 


HA BILLEMENTS “ésoo. 82.55, 8400, 8156, 45 08 


$8.00, $8.50, $9.00, en montant. 


PA NTA LONS “oc. ann 1:23. 8133, 4150, LT 


2.50, $2.75,en montant. 


RINTEMPS—$4.00, 

en montant. 

POUR ENFANTS -de tous les 
prix—depuis $1,en montant, 


des Chapeaux 


8175, 85.50, 


75c., $1,en montant, 


corrigés le 26 Sept, 1899. 
Te sets Seul Les traites peuvent être Departer nent 

| Beurre, frais, la Ib... 7 à0: à : 
Hi, ee ne ad ee partout, et la Com-|Nous avons sans contsedit le plus grand assortiment de chapeaux 
PO ER 0 103 à 3 | pagnie de la Baie d'Hudson, à de tous les magasins de Wi innipe g, importé directement 
OEuls frais, la doz 0 00 à gt: | tous ses postes des Territoires d'Europe, aux prix de 50c., 
OEufs en boites, la doz ........ 0 00 à 0 00 | du Nord-Oue |A ] +] ra | 
Patates, :e minol............…..... 0 75 à 0 80| . Es es éc lan gera 


UN 


STOCK 


Co., pha a euin. 
i 


MMENSE 


Franco-Canadienne a ouvert ses er et mes amours! : a. le ne PRREEANEPRS 0 20 à 0 30, pour de l'argent comptant ou 
séances. rrès quelques remarques des LE MARCHÉ DU BEURRE 'arrottes, le minot.…..........……. 0 40 à 0 45 : 
Y'étaient: président général; Dr | m Abe . d ! l'U Inion ane Panais, la 1h... 0 02 à 0 oo des Marchandises. De vêtements de dessous, chemises, cols, collets, cravates—les der- 
e t e - PRE Te : . | : | Fr à 
C. N. deB]l , »Dré .1C RTE | Betterave, le minot..........…. 0 30 à 0 40 SuccunsaLe DE Winnirec nières nouveautés de Paris, Londres et New-York. Un 
3, N. € ois, ème vic e-prési ‘anadienne et du pré ssident gé- I n. collaborateur du ‘“Trifin- Oignons, L: minot....…....…....… 0 90 à f 00 Û TRÇ v dé ‘habill faits , 1 
dent Q M ] M A D »nault, sec ré- v ] ff x : : : nts . è L ‘ Choux par douzaine 0 ?> à 0 60 TRAITES vendues pour tous les en- épartement d 1aD1 ements uits sur commande 
Le céréral et MA &- |néral qui offre ses remerciements | vien,” qui signe ‘ Agricola,” fait | Oie, par Ib... HO 0) NON PAPERS SERRE est attaché à l'établissement. 
taire général et MM. Chénard,|aux assistants, l'ordre du jour, | d'excellentes remarques sur les Canards, par lb. 2. 0 00 à 0 12| "Re 
C loutier, Bellemare Chartrand, /|étant épuisé, la séance est levée. PE Re lion Dinde, par [bu 0 10 ào 121, Lettres de crédit emises valables dans 
Beaudoin Paquette et Larivée. L'todeuid 0 hou ‘0 succès que notre beurre canadlen Poilele par Il 0 08 0 10 toutes les parties du monde, 
4 apres-midil, a = neures, à , e à ir S : UE ne srenesee .…… o : ù 
formant un quorum F » l s les t DU; jo nmence E obtenir sur les mar-| fraiie, la tonne... 5 00 à8 00! Je 2gi12 bn 
| u _ | üeu dans les bureaux de LP, d'Agleterre. Pore, abattu, par Ib... 0 05 à006| Winnipeg | _—— 
Les résolutions suivantes fu-|C., une réunion des délégués de! 7] prévoit le jour où nos pro- Mouton, par Ib... 607 à0t 1" NO NÉ 
rent acceptées à l'unanimité: toutes lss sociétés de bienfaisance | quits “endront définitiveme Veau, abattu, par 1h... 0 08 à 0 DT ‘ mn [NNIPEC \ LCINE mm Le" | 
“10. Le conseil général ap-|pour discuter le p it de tèdé- uits prenaron 9 ennitiveme nt Veau, vif, par Ib... 0 05 à 0 4 R 
prouve on ei ï « Don SC e € Ï rojJec € e iede place sur le marché anglais su]- Bœuf, par De... 0 04 à O1 \ , RI A | 
J es e s _ L Vos ? k ù 2 5, 'E h N. | 
tions faites par le bureau de di le Mgr R fait vant leur mérite et où nous se- GRAINS. M rotin) PACI FIC RY 
h 2 - à à LQ : ‘ 
roction. de MC Li Robillad es r Racicot a fait |;6ns admis en concurrence contre. Bié dur, par minot…..…..…. 0 68 à 69 WINNIPEG. . 
C , de MM. L. G. Robillard,|la bénédiction dn magnifique | l'univers, sous notre propre nom. | Avoir, pur minot.…...... 0 28 à 0 30 Los” Lrains 
: r d PANNE . . 103 L - d : 6 . : _— un _ re 
comme président, gérant géné-|drapean de l'Association. Ilyal K&;]l'on ajoute à cela, dit-il, la PRÉ A ere o 0 23 à 0 30} TABLE HORAIRE. 
ral, et J. M. A. Denault, comme eu allocution et cette fète reli- suppression presque complète de _. dE | ET Im | j # il 99] Toutes sortes de réparations de Machines, EE ne VI SSSR 
secrétaire trésorier général de leuse s est terminée par un £Sa- la consommation de l’oléo 1narga- Farine jar 100 1bs, Rolier Process... 1] 95 | peria Ai u | |.Jobs de tous genres exécutés, grande LIGNE PRINCIPALE. 
l'Union Franco-Canadienne. lut solonel du T. SX. Sacrement. he on dnploloie le se mi . vu Baker... 70 | atteitnion donnee aux machines des cuite is Emerson, 8t Paul, Chicago, To- : 
2% Sur OO ITIOIl d , M M k | e € AngIeLerre, >) sera el à anitoba Baker... 1 50 ONT UN valeurs et ouvrage lait promptement, routo, Montreal, Spokane, Tacoms, Vic 
B 1 . à : C} S h d 1 :V1.. A ) heures, les membres du !mesure de comprendre parfaite- “ Imperial Baker... 1 30 | + turin, San Francisco... 
ellemare et Chartrand, le con-|Conseil génér: UF. C - | « Sujurieure XXXX D nn 1.00 p.m, 
oil : no iE Conseil général de l'U F. C, et|ment les causes diverses qui ont de Qu reure XXXX 1 05 | NUCCES SUCCES SANS PRECEDENT Aux Plus Bas Prix Arrivée (quotidien) 1.20 pm. 
sel approuve et ratifie unanime-|et quelques invités étaient Con-|6réé Ja situation prospère où se! Gru, la Lonn@e cu ee eee 12 50 | EMBRANCHEMENT PORTAGE — 
cp un certain nombre d'amen-|viés à de fraternelles agapes au |{rouve le commerce du beurre ‘0 ‘+ sonate arbre à D OÛ LE TRAIN | . “ LA-PRAIRIE 
à pa x à x. S- te P y T à n + » h + F' b | L 
ements aux re glements de l'As-| restaurant Grand Vatel, et le soir, canadien, cette année, Et si BOIS ET CHARBON. a ricants . | 
sociations t : | , P . dr : | Portaue-la- Prairie et poiuts intermédiaires 
€ ons tels que Propose s para ÿ heures, toute la population nous con onbns à employer les Tremble.......…... … 3 50 à 3 50! e us eau ET Départ ‘qnotidien ex, dimanche), 4.45 pm, 
le bureau de direction : lcanadinne française se dirigeait méthodes de fabrication les us F hs ne, hôn ne e et épine ie rouge 4 50 à 4 50 | : Barrieres et Arrivée (quotidien ex. dimanche)... 10.45 am. 
5350. Il est ensuite proposé par vers le Parc Sohmer où l'Union ë ê I Charbon durs. soso 8 50 à 8 50 . EMBRANCHEMENT MORRIS- 
MM C ; à à C m . | 5 modernes et à améliorer notre Charbon mou... ......... 4 50à 4 50 8 us ap! e BRANDON 
B| su hartrand, Bellemare, De-!Kranco-Canadienne faisait sa fête! système de transport, il est per- FOIN | Clotu res de Fer or land, | _. 
o18 >» } , i re "eh: à + |. : . ‘ à: N ‘ + de L ne : : . | ris nlane iami d« eu 
MM Fe te champètre. | mis de croire franchement que, | ei Je prairie, 1ère qual. 4 00à 5 00 Qui traverse le Continent. Wavas sa, Hoube | basse Rennes on 
M. ‘re, né » . _ k fe snrra loin pressé, par tonne... 5 50à 6 50 -|  chement Rivière Souris, Brimont à Elgin 
lieu et résolu à l'unanimité que A es Iques étre es, . kg urre Ù L Te du L V ] . t F | 3ouilloires réparées et nettovres. Ma Départ, Lundi, Mereredi, Vendredi .10,66 a, 
, d : , canadien aura (« étroné e Jeurre C5 SRE à MD A 4 ODA 2 MARS PES es a Pt urs alssen ort | chineries pour la fabricaii di 1 enrre et | Arrivé Mardi, Jeudi, Samedi 3.66 p.m 
l'arrangement intervenu entre le | | ne Willi Ai V Re do a D de de polie =———— qua 
| Par danois quicommandeaujourd'hui illiam Mardi, Vendredi et |‘ fromage, une spécialité. Aussi Moulins |c. s. FFE, 11. SWIN FORD, 
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